
Ascension du Seigneur  A 

 

Frères et sœurs, 

Deux grandes fêtes marquent la fin du temps pascal : 

L’ASCENSION   que nous fêtons aujourd’hui 

et la PENTECÔTE qui clôt le temps pascal. 

 

à l’Ascension,  

les yeux des disciples s’élèvent vers le ciel.  

C’est une façon de parler pour exprimer quelque chose qui 

nous dépasse ; 

disons avec notre mentalité actuelle :  

« Jésus échappe à leurs regards… 

 

En fait,  

le Verbe de Dieu  

dont il est tant question dans le prologue de l’évangile selon  

S. Jean, 

Jésus, le Verbe incarné, 

rejoint son Père de qui il avait été envoyé aux hommes  

pour retracer pour tous les hommes  sans exception, 

le chemin du retour à Dieu.  

 

Nous l’avons entendu : 

 « JÉSUS ORDONNE À SES DISCIPLES   

DE SE RENDRE SUR LA MONTAGNE EN GALILÉE. » 

 

Ce sera pour Jésus l’ultime apparition à ses disciples  

pour les convaincre qu’il est bien ressuscité. 

 

La résurrection du Christ est tout autre chose que  

la réanimation de Lazare. 

Jésus qui apparaît et qui disparait spontanément à leurs 

regards. 

et parfois même il se trouve au milieu d’eux 

alors que les disciples sont bien enfermés dans un  local. 

Ces hommes prudents sont bien de leur temps et ne sont pas 

sensibles  aux sornettes 

 

C’est ainsi que 

« LORSQUE LES DISCIPLE VIRENT JÉSUS RESSUSCITE 

ILS SE PROSTERNÈRENT mais , ajoute l’évangéliste, 

CERTAINS EURENT DES  DOUTES . 

 

Nous savons aussi qu’après la résurrection de Jésus,   

L’un des douze lui demande : 

« EST-CE MAINTENANT  QUE TU VAS RÉTABLIR LA ROYAUTÉ 

EN ISRAËL ? » 

Le royaume dont Jésus ne cesse de les entretenir  

n’accroche pas à leurs facultés intellectuelles. 

  

D’emblée nous pouvons en dégager une première leçon : 

la patience de Jésus dans la formation de ses disciples. 

Il ira même jusqu’à dire à deux de ses disciples  

sur le chemin d’Emmaüs : 

«de quoi discutiez- vous  en chemin, vous avez l’air si tristes » 

et eux de répondre:  

« NOUS PENSIONS  QUE LUI, ce Jésus, 



 ALLAIT ÊTRE CELUI QUI RÉTABLIRAIT LA ROYAUTÉ EN 

ISRAËL. 

 HÉLAS ! LES CHEFS DES PRÊTRES L’ONT CRUCIFIÉ ET IL 

EST MORT ! 

 

Jésus ne s’arrête pas à l’incrédulité de ces  hommes solides  

omme me le sont les gens de la mer.  

 

Mais quelle patience  

malgré tout ce que Jésus leur avait dit et redit  

d’autant plus que ses paroles étaient confirmées 

par les gestes de Jésus. 

 

Jésus nous apparaît comme le modèle du maître à qui 

s’applique bien cette devise :  

« L’ART DU MAÎTRE  

C’EST LA RÉPÉTITION AVEC TOUTE LA PATIENCE QUE CELA 

SUPPOSE. » 

 

Jésus est bien la patience incarnée à laquelle se jouxte   

une autre qualité éminente  

que nous connaissons aussi en Jésus. 

Non seulement Jésus est patient 

mais disons le mot : il a une confiance sans limite en ses 

disciples 

 

confiance…malgré la dispersion des disciples après 

l’arrestation de Jésus.  

 Et que dire du disciple Pierre :  

homme de cœur, certes, mais quelle fragilité. 

N’ira –t-il pas lors du procès fait à Jésus  

jusqu’à renier trois fois son maître. 

 

Jésus sait ce qu’il y a dans l’homme  

et il connaît si bien Pierre qu’il lui dira avant que cela n’arrive : 

 « PIERRE, LE COQ N’AURA PAS CHANTÉ  

AVANT QUE TU NE M’AIS RENIÉ TROIS FOIS. » 

 

Et lorsque Jésus pose par trois fois :« PIERRE M’AIMES-TU ? » 

Ne serait-ce pas tout simplement pour révéler à Pierre 

que Pierre est un homme de cœur. 

Jésus croit, espère en Pierre 

mais par-dessus tout Jésus aime Pierre. 

« CE N’EST PAS VOUS QUI M’AVEZ CHOISI,  

C’EST MOI QUI VOUS AI CHOISI. » 

Et c’est à un homme de cœur, Pierre   

que Jésus va confier les clefs du Royaume, 

CE ROYAUME QUI N’EST PAS DE CE MONDE  

et auquel Jésus tient plus que tout. 

 

Pierre sera donc le premier pape.  

Et la basilique s. Pierre au Vatican elle est dédiée à S. Pierre  

mais peut-être plus encore à Jésus  

qui avec une patience infinie à fait confiance à Pierre. 

 

Jésus, l’homme-Dieu de la patience,  

Mais aussi de la confiance incarnée. 

Jésus n’est-il pas plus encore : 



l’audace  faite homme. 

 

La signification de l’ascension de Jésus  

nous révèle que c’est par lui, Dieu fait homme,  

qu’il a restauré la nature humaine  

plus admirablement qu’elle ne fut instaurée. 

 

La création qui est déjà un mystère admirable  

par lequel Dieu fait de l’homme en quelque sorte  

son partenaire avec qui il veut vivre en dialogue. 

 

Jésus nous montre par cette fête de l’Ascension  

qu’elle est aussi une grande fête pour toute l’humanité  

car l’avenir de l’homme n’est pas ici-bas  

Nous ne sommes que des passants ici-bas. 

L’avenir de l’humanité est de ne faire qu’un avec Jésus  

éternellement . 

 

Par son élévation, son ascension, 

son retour au Père nous montre bien  

qu «’IL EST DE MÊME NATURE QUE LE PÈRE,  

VRAI DIEU, NÉ DU VRAI DIEU »  

comme nous allons le proclamer dans notre credo. 

 

Le Christ ne nous a pas abandonné  

lorsqu’il est monté vers le Père 

pas davantage qu’il n’a quitté le Père  

lorsqu’il est descendu vers nous. 

 

Écoutons ce que Jésus dit à ses disciples : 

« JE NE VOUS L’AI PAS DIT DÈS LE DÉBUT 

 CAR J’ÉTAIS AVEC VOUS.  

MAIS MAINTENANT JE VAIS À CELUI QUI M’A ENVOYÉ ET 

AUCUN D’ENTRE-VOUS NE ME POSE LA QUESTION :  

« OU VAS-TU ? » 

MAIS PARCE QUE JE VOUS AI DIT CELA 

L’AFFLICTION A ENVAHI VOTRE CŒUR.  

CEPENDANT, C’EST VOTRE AVANTAGE QUE JE M’EN AILLE ; 

EN EFFET , 

 SI JE NE PARS PAS, LE PARACLET NE VIENDRA PAS À 

VOUS ; SI, AU CONTRAIRE JE PARS, JE VOUS L’ENVERRAI. » 

Ce paraclet – l’Esprit Saint-  

auquel nous tenons plus qu’à la prunelle de nos yeux… 

 

Nous pourrions perdre la vue corporelle 

mais ne perdons surtout pas la vue éternelle 

qui nous donnera de voir ce que  

la merveilleuse nature qui nous entoure n’est qu’un faible 

image 

 

EN VÉRITÉ, EN VÉRITÉ, JE VOUS LE DIS,  

c’est Jésus qui parle à ses disciples-  

VOUS ALLEZ GÉMIR ET VOUS LAMENTER  

TANDIS QUE LE MONDE SE RÉJOUIRA ;  

VOUS SEREZ AFFLIGÉ MAIS VOTRE AFFLICTION TOURNERA 

EN JOIE. 

… 

EN VÉRITÉ, EN VÉRITÉ JE VOUS LE DIS,  



SI VOUS DEMANDEZ QUELQUE CHOSE À MON PÈRE  

EN MON NOM IL VOUS LE DONNERA. 

JUSQU’ICI VOUS N’AVEZ RIEN DEMANDÉ EN MON NOM : 

DEMANDEZ  ET VOUS RECEVREZ,  

SI BIEN QUE VOTRE JOIE SERA PARFAITE. 

 

FRÈRES ET SŒURS, 

 

Il se passera encore quelques jours   

avant que nous  fêtions le don  de l’Esprit Saint  

le dimanche la Pentecôte 

qui est la conséquence de la résurrection du Christ.  

 

Puissions-nous passer ces jours un peu comme une retraite  

où déjà sous la mouvance de l’Esprit Saint  

qui agit en nous pour vivre encore mieux nos engagements 

ici-bas.  

Mais peut-être et surtout prenons le temps de ressasser  

dans la prière et le recueillement notre bonheur en Dieu,    

tout en méditant cette parole de Jésus  

lorsqu’il dit à  ses disciples : 

« VOUS QUI N’ÊTES QUE CE QUE VOUS ÊTES, 

 VOUS SAVEZ DONNER DE BONNE CHOSES À VOS ENFANTS, 

 COMBIEN PLUS LE PÈRE NE DONNERAIT-IL PAS L’ESPRIT 

SAINT À QUI LE DEMANDE. » 

Sans oublier,  

c’était la dernière phrase de cet évangile : 

« ET MOI, dit Jésus, JE SUIS AVEC VOUS JUSQU’À LA FIN DU 

MONDE. »  

 


